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INTRODUCTION 










12“ Du rôle de la compression et de son principal modo dans la genèse des 
tendons chez les Mammilères et les Oiseaux (C. Rendus Soc. de Biol., 1902). 

13° Adaptation des muscles des Mammifères et des Oiseaux à la compression, 
différents degrés et nouveaux exemples (C. Rendus Soc. de Rioll, 1902). 

14" Discussion sur la marche de la régression des rayons digités au cours de la 
phylogénie des Mammifères et des Oiseaux [Bull. Soc. d’Anthrop., p. 293, 1902). 

1S“ Un facteur primordial de la localisation des tendons dans les muscles de 
mouvement angulaire (C. Rendus Soc. de Biol., 1902). 

16“ Études de morphogénie expérimentale ; ablation d’un crotaphyte chez le 
Chien (C. Rendus Soc. de Biol., 1902). 

17“ L’évolution du pied humain. Conférence annuelle Broca [Bull. Soc. d'An- 
t/irop., 1902 ; —Revue scientif., 1903 Smithsonian Institution Report, 1904). 

18“ Introduction à l’étude expérimentale de la morphogénie. Modifications 
crâniennes consécutives h l’ablation du crotaphyte chez le Chien et considérations 
sur le rôle morphogénique de ce muscle (Bull. .Soc. d’Anthrop., 1903 ; — Journ. 
de Physiol. et de Pathol, générales; — Congrès Assoc. française, Grenoble, 1904). 

19” Contribution à l’étude de la morphogénie du crâne chez les Primates (Bull. 
Soc. (PAnthrop., 1904). 

20" Étude anatomique et considérations morphogéniques sur un Exencéphalien 
proencéphale (Bibliogr. anatomique, Nancy, faso. 4, t. XIII, 1904) (en collaboration 
avec Ét. Rabaud). 

21“ Du rôle de la compression dans la genèse des tendons (C. Rendus Acad 
Sciences, 1904). 

22“ De l’action morphogénique des muscles crotaphytes sur le crâne et le 
cerveau des Carnassiers et des Primates (C. Rendus Acad. Sciences, 1904 ; — 
Bull. Institut psgchol., 1904). 

23“ Recherches sur le Cétacé capturé à Cette le 6 octobre 1904 et ses parasites 
(Penella Balænopleræ Kor. et Daniels) (Bull. Soc. philomathique ;— Bull. Mus. 
d'Hist. naturelle, 1903) (en collaboration avec L. Calvet). 

24“ Notes sur la myologie d’un Nègre de l’Oubangui (UAnthropologie, 1903) 
(en collaboration avec M"“ A. Hazard). 

23“ Note préliminaire sur les attitudes et les caractères d’adaptation des Édentés 
de la famille des Bradypodidés {Bull. Mus. d'Hist. naturelle, 1903). 

26“ Une adaptation du thorax des vieillards aux fonctions respiratoires 
Soi?, philomathique et Bull. Soc. d'Anthrop., 1903). 


[Bull. 



2° Oiseaux. 


1“ Étude sur la polydactylie chez les Gallinacés (Jmm. de VAnatomie et de la 
Physiologie, 1899). 

2” La polydactylie du membre pelvien chez les Oiseaux en général et les 
Gallinacés domestiques eu particulier {Joum. de Médecine vétérinaire et de 
Zootech., 1899). 

3“ Sur un cas de schistomélie chez un jeune Poulet (monstre double lambdoïde) 
(Journ. de tArmtomie et de la Physiologie, 1899) (encollaboration avec J. Salmon). 

4“ La pygomélie étudiée chez les Oiseaux, son interprétation, sa place dans la 
classification tératologique, ses différents degrés (C. Rendus Soc. de Biol., 1901) 
(en collaboration avec J. Salmon). 

5" Étude préliminaire de la pygomélie chez les Oiseaux, sa place dans la classi¬ 
fication tératologique (Bull. Soc. Sc. vétérinaires de Lyon, 1904) (en collaboration 
avec J. Salmon). 

3“ Mollusques. 

1° L’acquisition de la forme arrondie chez les Mollusques Acéphales dimyaires 
fixés en position pleurothétique (Arch. de Zool. expérimentale et générale; — C. 
Rendus du VP Congrès inlern. de Zool., Berne, 1904). 

2° Note sur la forme et la structure des muscles adducteurs des Mollusques 
Acéphales (Bull. Soc. philomathique, 1904). 

3“ Organisation et morphogénie des Æthéries (C. Rendus Acad. Sciences, 1904). 

4”Organisation et morphogénie des Tridacnidés(C. RemlusAcad. Sciences, 1904). 

5" La constitution de l’aréte ligamentaire et l’évolution du ligament chez les 
Acéphales actuels analogues aux Rudistes (Ætheriidæ) (C. Rendus Acad. 
Sciences, 1904). 

O” Première liste des Mollusques d’Abyssinie (Collection M. Rothschild) (Bull. 
Mus. (PHist. naturelle, 190S) (en collaboration avec H. Neuville). 

7” Deuxième liste des Mollusques d’Abyssinie (Collection M. Rothschild) (Bull. 
Mus. d’Hist. naturelle, 1903) (en collaboration avec H. Neuville). 

8” Les rapports entre le galbe général, la forme du muscle adducteur et celle 
du ligament chez les Placunes (Congrès Ass. française, Cherbourg, 1903). 

9' De l’influence de la fixation pleurothétique sur la morphologie des Mollusques 
Acéphales dimyaires (Ann. des Sc. natur. Zool., 1903). 

10“ Liste des Mollusques Acéphales du golfe de Tadjourah (Mission Ch. Gravier, 
1903-1904) (Bull. Mus. d'Hist. naturelle, 1903). 







Année 190S-1906 : Les muscles peauciers chez les Carnassiers et les Primates; 
l’expression de la physionomie. 


3" Conférence annuelle Broca à la Société d'Anthropologie^ 1902. — L’évolution 
du pied humain (Voir Mammifères, n* 17). 

4** Conférence à tÈcole Busse des Hautes études sociales, 1903. — La 
recherche des causes en Zoologie et l’évolution probable de la forme humaine. 

5® Participation depuis 1903 à l’enseignement pratique de l’Anatomie au 
laboratoire d’Anatomie comparée du Muséum. 

6® Critique scientifique. 

1® A propos des expériences de M“® Barlhelet sur la télégonie, 1900. 

2® Discussion sur l’interprétalion d'une lésion traumatique d’un radius préhistorique 
{Bull. Soc. d'Anthrop., 1901). 

3® Rapport sur le concours du prix Godard, 1901 {Société d’Anthropologie). 
examinés : 1® Faivre : Étude médico-légale et sociologique de la criminalité ; 2® Titchener : 
Expérimental psychology ; 3® Th. Volkov : Variations squelettiques du pied chez les 


4® Analyse critique de l'ouvrage de M. Gaillard intitulé : Le bélier de Mendès ou le 
mouton domestique de l’ancienne Égypte, ses rapports avec les antilopes vivantes et 
fossiles {Bull. Soc. d’Anthrop., Paris). 
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Huguet :■ l* La valeur physique générale et l’ap- 









SOMMAIRE DES PRINCIPAUX RÉSULTATS OBTENUS 
DANS LES TRAVAUX 


r MAMMIFÈRES 

1° Du sternum et de ses connexions avec le membre thoracique dans 
la série des Mammifères. 

Ce mémoire, qui comprend 237 pages, 6 planches hors texte et .4 figures dans 
le texte, est divisé en cinq chapitres : 

Ciiapithe I. — Description morphologique du sternum dans la série des Mam- 

CiiAPiTnE 11. — Des indices sternaux; 

Chapitre 111. — Les connexions osseuses du sternum ; a. Surfaces articulaires; 
3. Ligaments ; 

Chapitre IV. — Tératologie du sternum : a. Monstruosités simples; fi. Monstruo¬ 
sités doubles ; 

racique (le système des muscles pectoraux). 

Chapitre 1. — Dans ce chapitre, l’auteur précise la signification exacte 
du sternum, qui est, comme Ton sait, un système osseux composé de segments 
appelés sternèbres. Suivant les cas, ces sternèbres restent séparées ou se synos- 
tosent, et c’est au niveau des espaces intersternébraux que viennent s’attacher des 
sternocôtes. La partie antérieure du sternum (première sternèbre et prolonge¬ 
ment antérieur) constitue le manubrium ; la partie postérieure du sternum, 
dépourvue de côtes, est l’appendice xiphoïde ou xiphisternum. 

Il passe ensuite en revue les dispositions variées qu’il affecte dans les différents 
groupes de Mammifères. Certaines d’entre elles étaient peu connues. 

Chez les Monotrèmes, par exemple, alors que l’Ornithorhynque(Orm'iAor4ÿn<;/it« 

































En plus do ces muscles, il en existe deux autres réunissantégalenient le thorax 
au membre antérieur, et que l'on rattache peut-être h tort au système pectoral. 
L’un d’eux, situé sur la face superlicielle du muscle pectoral, est celui que nous 
désignerons sous le nom d’épisternal (faisceau claviculaire de l’Homme). 11 va, 
chez les quadrupèdes, dumanubrium à la partie la plus inférieure de la crête deltè- 
pectorale, où il se confond souvent avec le deltoïde. L’autre, qui, partant de l'apo¬ 
névrose de l’abdomen, s’insinue entre le feuillet profond du pectoral et le thorax, 
est notre abdomino-huméral (faisceau abdominalde l’Homme). 11 se confond géné¬ 
ralement près de son insertion humérale avec un faisceau du peaucier (dermo- 
humérien de Cuvier). 

L’ensemble du système pectoral des Mammifères peut être résumé dans le 














Le péritoine, dont l’étude présente constitue les seuls documents sur ce sujet 


dans le groupe des Anthropoïdes, 
présente des dispositions toutes spé¬ 
ciales, dont une des plus remar¬ 
quables est celle du grand épiploon. 

Par les quelques renseignements 
que l'on a déjà sur les organes vis¬ 
céraux des autres Anthropoïdes, on 
peut se rendre compte qne, si le 
(Jorille et le Chimpanzé semblent 
assez voisins, l’Orang et le Gibbon, 
très différents d’ailleurs l’un de 
l’autre, doivent être mis à part. 

Des études nouvelles portant sur 
les trois autres Anthropoïdes si peu 
connus au point de vue des organes 
viscéraux s’imposent, et clics pour- 









































Nous étions donc là en présence d’un cas i'hétérochronie remarquable accusant 


un manque absolu de corrélation dans le développement de difïérentes parties de 
l’organe visuel et, d’une façon générale, l’indépendance des faits de développe¬ 
ment de l’organisme vis-à-vis du système nerveux. 

Cette observation, rapprochée des différentes observations analogues publiées 
par les auteurs, nous a amené à proposer une classification rationnelle des Ompha- 

1“ Omphalosites caractérisés par l’absence de toute différenciation histologique. 
(Exemple : Blastodermes de Poule sans embryon, de Rabaud.) Arrêt de dévelop¬ 
pement très précoce ; 


2° Omphalosites caractérisés par un défaut de coordination et de corrélation 
entre les différents tissus, qui les empêche de s’assembler pour former un organe. 
[Exemple ; Notre cas, et probablement la plupart des monstres que l’absence de 





1 la compression 
[uelque sorte, et 



























non seulement sur l’endocrane, m 
semblent encore faire exception à 


des crotaphytes atteignent des dimensions 
vraiment exceptionnelles, elles se montrent 
3 sur l’exocrâne lui-même. Les Anthropoïdes 
tte règle; 











J’ai répété plusieurs fois cette expérience, en en variant les conditions, et mes 
premiers résultats ont toujours été corroborés. 

Les pièces obtenues ainsi sont conservées dans les collections de la Station 
physiologique. 

De ces faits d’observations et de ces expériences, on peut tirer les conclusions 
suivantes : 

1“ Ce sont les muscles crotaphytes qui déterminent la présence et la direction 
de la crête sagittale ; 

2“ La pression exercée par le muscle crotaphyte sur le crâne en voie de dévelop¬ 
pement explique le petit volume relatif du cerveau des Carnassiers par rapport h 
celui de l'Homme, et la présence chez les premiers des impressions endocra- 
niennes de la voûte qui sont absentes chez le second. Si, chez les Anthropo'ides, 
on voit un gros cerveau et l’absenée d'impressions endocraniennes accompagner 
des muscles crotaphytes volumineux, c’est que chez ces animaux le cerveau a 
atteint â peu prés son complet développement lorsque les muscles crotaphytes 
s’accroissant commencent à recouvrir la boîte crânienne. 

Ne peut-on pas, par conséquent, concevoir par hypothèse que la pression due aux 
muscles crotaphytes est et a une sorte d’obstacle au développement cérébral ? 
On sait, en effet, que les animaux h appareil masticateur bien développé et qui ont, 
par conséquent, tels les Carnassiers, des muscles crotaphytes considérables, ont un 
cerveau relativement réduit par rapport h ceux qui ont, comme l’Homme, un apr 
pareil masticateur peu développé et des muscles crotaphytes peu puissants. 

11 ne paraît donc pas absurde de supposer que, lorsqu’au cours de la phylogénie, 
par suite de conditions d’existence nouvelles, l’animal à crotaphytes puissants, 
voisin des Primates inférieurs actuels et qui devait devenir l’Homme, a fait un 
moindre usage de ses mâchoires (organes lui servant primitivement non seulement 
h déchirer sa proie, mais à se défendre et à attaquer), ses muscles crotaphytes 
ont diminué de volume et de puissance et que cette diminution de volume a 
pu permettre au cerveau, désormais libre de toute compression, de prendre le 
développement qu’on lui connaît. 

17" L’évolution du pied humain (Conférence annuelle Broca). 

Le Comité central de la Société d’Anthropologie m’a fait l’honneur de me charger, 
en 1902, de la Conférence annuelle Broca. J’ai choisi comme sujet de cette con¬ 
férence l’histoire de l’évolution du pied humain, que j’ai traitée d’après les re¬ 
cherches alors inédites de M. Th. 'Volkov sur les Variations squelettiques du pied chez 


























2- OISEAUX 


1* Étude sur la polydaotylle chez les Gallinacés. 

2° La polydactylle du membre pelvien chez les Oiseaux en général et 
les Gallinacés domestiques en particulier. 

Discussion sur la marche de la régression des rayons digités au 
cours de la phylogénie des Mammifères et des Oiseaux. 

La polydactylle du membre pelvien, rare chez les Oiseaux en général, est 



commune chez les Gallinacés domestiques. Elle devient, dans certains cas, un 
caractère de race chez le Poulet domestique (races de Houdan et de Dorking). 

Elle consiste toujours en une duplication, parfois même une triplication de 
l’hallux. Cette malformation est caractérisée par : 


















3" MOLLUSQUES 


1° L’acquisition de la forme arrondie chez les Mollusques Acéphales 
dlmyalres fixés en position pleurothétique. 

3“ Organisation et morphogénie des Æthérles. 

S° La constitution de l’arête ligamentaire et l’évolution du ligament chez 
les Acéphales actuels analogues aux Rudistes. 

8° Le rapport entre le galbe général, la forme du muscle adducteur et 
celle du ligament chez les Flacunes. 

9’ De l’influence de la fixation pleurothétique sur la Morphologie des 
Mollusques Acéphales dimyaires. 

Le but général de ce dernier mémoire, auquel les précédents constituent des 
notes préliminaires, et qui fut ma thèse de doctorat ès Sciences, a été de 
porter une contribution à l’étude des formes convergentes, de montrer comment 
et dans quelles mesures les conditions d’existence extérieure peuvent arriver h. 
façonner pour ainsi dire les formes vivantes. 

Ce travail a nécessité des recherches très étendues et très variées. J’ai dû 
préciser non seulement la morphologie, mais encore l’emhryogénie et la physio¬ 
logie totalement inconnues des animaux que j'étudiais. 

Puis, synthétisant les trois ordres de données ainsi obtenues, j’ai pu, sous le 
nom de morphogénie, donner la vue d’ensemble des formes en question et indiquer 
les causes probables qui avaient présidé 4 leur genèse. 

Ce mémoire comprend deux parties : 

La première partie est intitulée : Introduction à Vétude générale des caractères 
de convergence et de la Morphogénie des Mollusques Acéphales. 

Dans cette première partie, qui aurait pu constituer à elle seule un mémoire 
particulier, j’ai envisagé l’ensemble des Mollusques Acéphales indépendamment de 
leurs affinités, mais au seul point de vue de leurs conditions d’existence, et je suis 
arrivéainsi àun groupement qui n’arien de commun avec les classifications systéma- 


















































des régie 




Physiologie générale. — Les Chames sont des Mollusques mai 
tropicales et appartienneut à la faune des récifs. 

« ÆTiiEauD.E ». — Les Ætheriidæ sont aussi peu connues que les ChamiJæ. Le 
mémoire que Rang et Caillaud ont consacré, en 1834, à leur morphologie est très 
insuffisant et contient d’ailleurs des erreurs. 

Morphologie. — La coquille des Ætheriidæ est très variable de forme : tantôt très 
allongée et rappellant les Rudistes {Ætheria Caillaudi Feruss.) ; tantôt aucontraire 
plate et compacte {Ætheria plumbea Sow.) ; tantôt enfin allongée et lisse 
{Ætheria Petretinii Bgt. des conduites de Ramlé). Elle est nacrée et recouverte 
extérieurement d’un épiderme verdâtre. 

Le ligament, qui est externe, s'insère au fond et sur le bord antérieur d’un repli 
profond, qui est l’analogue de l’arête ligamentaire des Hippurites. 























3 et 4. Myochamidæ et Chamostreidæ. — Ces deux familles sont incontestable^! 
ment des Anatinidæ (persistance des siphons surtout chez les Myochama ; Eula- a 
mellibranches avec forme spéciale de la branchie; quatre ouvertures palléales 4 
comme chez les Anatinidæ ; nacre ; lithodesmc). 1 





6" La fixation pleurothétique peut en effet, chez eux, s'expliquer de la manière 
suivante: supposons ces animaux qui, tous, proviennent d’organismes euthétiques 
se trouvant placés sur un fond dénudé par les flots et par conséquent dépourvu de 
vase ou de sable; ils ne pourront s’y enfoncer, et, par le fait même de leur forme, 
tomberont et reposeront sur une de leurs valves. C’est le pleurothétisme. Supposons 
en outre qu’ils se trouvent, — ce qui est généralement le cas, — dans des eaux 
très chaudes favorisant la formation du calcaire, ils ne tarderont pas à se fixer, 
et, puisqu’ils sont déjà en pleurothé¬ 
tisme, la fixation sera pleurothétique. 

Par le fait de la sélection naturelle, les 












Les muscles adducteurs des Mollusques Acéphales sont formés de deux parties, 
l’une brillante périphérique, l’autre opaque centrale. La première est composée 
de fibres lisses; la deuxième, de fibres qui sont striées transversalement chez 
les Pectinidés et qui, chez les autres Acéphales, présentent une sorte d’ornemen¬ 
tation en losanges disposés en quinconces, qui les font ressembler comme aspect 
h des tiges de Lepùlodendron. 
















les fibres deviennent striées, c’est-à-dire diminuent ieur coefficient. dé raccour¬ 
cissement. La forme de la ligne limitant la zône des fibres lisses et celle des 
fibres striées dépend donc de la forme des surfaces d’insertion ; si eiles sont 
planes (Mytilus edulis Linné), la ligne de séparation est droite; si elies sont 
concaves, elle est concave en dedans {Cardium norioegimm Speng) ; si elles sont 
convexes, elle est convexe en dedans [Placuna sella Lmck.). 

11 semble, en somme, que la striation qui caractérise certaines des fibres des 













4" BIOLOGIE GÉNÉRALE 


Dans ce travail, à propos de l’observation déjîi citée faite sur une Chatte de 
Man, j’ai discuté la question connue de la télégonie, qui est, comme l’on sait, une 





l’on provoquait l’accouplement d'une Chatte anoure do Man avec, en premier lieu, 
un Chat ordinaire, puis avec un Chat de sa race, et, si l’on remarquait ensuite que 
les produits de ce dernier accouplement présentent des queues plus longues que 
celles des individus de leur race, on pourrait encore, en dehors de la télégonie, 
expliquer ce fait par l’influence de l’atavisme, puisque vraiscmhlahlement les 






5» OUVRAGES DIDACTIQUES 


l 


1” Introduction à l’étude de la forme humaine (chapitre il’ « Anthro¬ 
pologie physique » du Traité d’Hygiène de MM. Brouardel et Mosny). 

Les directeurs de ce Traité d Hygiène actuellement en train de paraître, ont, 
avec juste raison, considéré qu’un traité de ce genre devait être précédé d’un 
chapitre d’« Histoire naturelle de l’Homme ». 

Ils ont jugé à propos de me confier la rédaction de ce chapitre, dont la seule pré¬ 
sence constitue une véritable innovation. 

Je me suis efforcé, dans ce chapitre, de considérer l’IIomme uniquement au 
point de vue zoologique, et je crois avoir introduit dans ce travail une note 

Mon plan a été le suivant : 

1“ Moyens d’étude de la forme humaine (Anthropométrie) ; 

2“ La forme humaine : 


a. Façon dont on doit envisager son étude ; 




:hronologique 


mbre thoracique dans la série 
iris, Octave Doin, éditeur. 
Orang-Outan femelle {Itev. de 


-Outan {Bull. Soc. d’Anthrop.). 
'Homme {Bull. Soc. d’Anthrop. 










TRAVAUX EN PRÉPARATION 


1° Mammifères. 

1“ Étude des caractères d’adaptation des Édentés de la famille des Dradypodidés 
(Voir note préliminaire déjà parue, Mammifères, n° 25). 

2“ Le diaphragme dans la série des Mammifères (note préliminaire à paraître 
prochainement dans le Bulletin de la société philomathique). 

3" Étude anatomique des Omphalosites (en collaboration avec J. Salmon) 
(Voir note préliminaire déjà parue. Mammifères, n“ U). 

4” Les caractères zoologiques et anatomiques du Chat de Siam (note prélimi¬ 
naire à paraître prochainement dans le Bulletin de la société philomathique). 


2- Mollusques. 

1° Mémoire sur les Mollusques d’Abyssinie de la Collection M. de Rothschild 
(en collaboration avec H. Neuville) (Voir notes préliminaires déjà parues. 
Mollusque», n”' 6et 7). 

2" Mémoire sur les Mollusques Acéphales du golfe de Tadjourah (Mission 
Ch. Gravier, 1904) (Voir note préliminaire déjà parue. Mollusques, n" 10). 

3“ Révision systématique du genre Ætheria. 

4" Étude de l’organisation des Tridacnidés (Voir note préliminaire déjà parue. 
Mollusques, n” 4). 
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